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!ILIEN, Au commencement de la séance, 
deux votes avaient été pris sur les 
bills de MM. Edgar et Kilvert pour 
faire droit aux demandes de divor-

bacralauréat qui arrivent quelques 
jours avant

On demandera aussi à la législa
ture d’avoir trois sérit-s d’examens 
par année, dont deux pour l’admis
sion à l’etude et une pour l’admis
sion à la uralique

LE CANADA paix et de concorde afin de mar
cher fermement et sans arrêts à 
ses destinées.

Que ces gens-là aient eu, d’ail
leurs, des raisons sérieuses, d’agir 
comme ils l’ont fait, c’est ce qui 
est fort improbable, puisque le 
chhf du gouvernement lui-même 
n’a pu dire à la Chambre quelle 
cause dernière a fait éclater le 
soulèvement. Il y a longtemps, à 
la vérité, que les métis se plai
gnent et leur mécontentement a 
peut être été excusable dans son 
principe ; mais, durant les derniers 
temps, on a tout essayé pour leur 
rendre justice, et ce nVst pas la 
faute du gouvernement si certai 
nés de leurs exigences étaient inac
ceptables et si leurs prétentions ont 
grandi à mesure qu’on faisait droit 
à leurs demandes primitives.

Leur rebellion n’aura pas d’ail
leurs, il faut l’esoérer, de suites 
sanglantes, et elle est, s’il faut eu 
croire les rapports télégraphiques, 
fortement réprouvée par la popula
tion blanche du Nord Ouest, qui 
ne d- mande que des armes et des 
munitions pour aller étouffer cette 
révolte.

L’Argyle House
NUMEROS 66 et 68, RUE SPARKSpes Funèbres

ttfl w fl*

Ottawa et Hull. 24 Mars 1886 ces de Alice Elvira Evans et George 
Louis Emile Ha tzfeld, qui ont été 
admis à leur s econd lecture sur 
division de 87 contre 40. Les dépu
tés français et catholiques se sont 
tous fait un devoir d’enreg:strer 
leur protêt contre le principe de 
ces actes.
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mORTIMT DU PWÏÏE1IPSpublic d'Ottawa 
îommande qu’on 
Sa modérés. On 
iARDS sont à le 
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No. 135 Rue SPARKS Nous sommes à mettre en place notre assortiment de Marchan
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Les brefs sont lancés pour l’élec

tion de Lévis. La présentation 
des candidats aura lieu le 7 avril 
et la votation le 14.

Le gouvernement d’Ontario a 
l’intention de p-oroger la légssla- 
ture vendredi ou samedi, mais il 
est douteux que la besogne puisse 
être terminée avant lundi ou mardi 
de la semaine prochaine.

La ville de Chicago est enfin 
décidée de faire enterrer tous ses 
fi s de télégraphe et de téléphone ; 
les compagnies ont eu beau résister, 
force est restée à la loi. Il y a 
maintenant plus de 700 milles de 
fils électriques placés sous terre, 
et ce travail sera entièrement 
complété avant deux ans. Les Ira 
vaux ont été commencés le prin
temps dernier.

Mgr l’évêque de Montréal a 
nommé membre du comité d’ad
ministration de l’œuvre de la cathé 
drale dont il est le président : 
MM. Z. Racicot, procureur de 
l’évêché ; J. Primeau, curé de 
Boucherville ; A. Dubuc, curé de 
la paroisse du Sacré-Cœur ; Dr W, 
H. Hingston ; C. S. Rodier, senr. ; 
Ch s. J. Leclaire, de Montréal.

Ces nominations sont pour un 
an à partir du 18 mars 1885, et 
pourront être renouvelées totale
ment ou partiellement, à l’expira
tion de la dite année.

Les avantages du progrès de la 
civilisation.

On v ent d’inventer la chemise 
en papier.

On pourrait croire qu’il s’agit 
de chemises de dossiers, mais il 
n’en est rien ; c’est bien de l’article 
toilette que nous voulons parler. 
Cette chemise est composée d-- 
sept feuilles de papier superposées ; 
on enlève chaque matin une feuille 
et l’on arrive ainsi à la fin de la 
semaine avec un plastron, des man- 
cheites et un col d’une blancheur 
ijréprochable.

Le pim curieux, c’est que bientôt 
chacune de ses feuilles contiendra 
sur son verso dus articles de jour
naux, des réclames, des nouvelles, 
des annonces. Quand on voudra 
se distraire, il suffira d’arracher 
une feuille de chemise.

Mais ce sont les hlanchisieuses 
qui ne sont pas contentes 1

Un bill doit être présenté durant 
cette session, à la législature de 
Q .ébec, à l’effet de modifier cer
tains règlements du barreau. Ainsi 
il sera demandé que les examens 
de juillet aient désormais lieu en 
août. Ce sont les professeurs des 
différents collèges qui demandent 
ce changement. Ils disent que
es élèves qui ont intention de 

p user brevet À cette époque de 
l’année, négligent ou manquent 
cornp élément les examens du

I NDIENNES, SATINS, GOT NS, SERVIETTES EN TOILE, SHIRTINGS, Etc

1000 PIECES D’INDIENNE DE 6 CTS. A 17 CTS. U VERGE.
J^TOFFES A RO E, SOIERIES, SATINS, VELOURS, RUBANS, DENTELLES,4o.

500 PCS. D’ETOFFES I ROBE D£ 9 CTS. A 60 CTS. LA VG.
P iN>ETTERIF FLEURS. PLUMES, CR A PE ' UX ET BONNETS GARNIS 
.D OU NON Garnis, COI FORES DK G»LA, CO FFiRES UE deuil 

BONNETS D ENFANT-*. Etc

m. L’ASSORTIMENT DE COIFFURES LE PLUS COMPLET ET LE MOINS COUTEUX "Bl
QUI SOIT A OIT \ W A.

^JANTEAUX, ULSTERS, JERSEYS, CHALES ET LINGE DE CORPS, Etc.

ON FAIT UNE SPECIALITE DES MANTEAUX ET DFS ROB'S.
m' PIS en Tapisseri-, Bruxelles, en Laine, Paillassons, en Paille de Cocoi, Paillae- 
JL sons N • ier et autres.
rriAPIS- C RÊ, de Manufacture» Ecossaise, Canadienne et Américaine. Bordures de 
X 4 à 8 v.rges do largeur.

CONDITIONS Vente» au comptant.

VALEUR GARANTIE.

il
ur iara- 8 
IE pour

messieurs e-t des mieux assor.is et des
plus complets.

faire place 
qui non* P.S —Nous avons l’honneur de solliciter 

une visite des d îmes et n e»i' urs d’Otta
wa, et de ks nf nut-r que nous occupons 
le m -g ifein où n us somm s lemuorair - 
ment au 1er mai ■ ous déménagerons au 
No 73, rue Sparks.

i X

1
iirects. BUIS & BEitllULT.lan

18 mars 1885—3mIl & Belcourt,
Petits PrefitsHEU BS, 

de la Cour Su- 
s Département»

\ —KT-
nbera ” coin de»- Le Sénat vient de perdre encore 

un de s-s membres en la personne 
de l'Honorable John Simpson, dé
cède à Bowman ville, dimanche, le 
22 courant, à l’âge de 73 ans.

Le refont représentait la divi
sion électorale de Queen au conseil 
Législatif du Canada de 1856 à l’u
nion, et il siégeait au Sénat depuis 
1867.

VENTES RAPIDESLA SITUATION A TERRE- 
NEUVE, O. R.

DOOOALL.
rar, L.L. M. 
ibre du Bxrreaui 
ébec, s’occupera 
t son attention

i
UN SEUL PRIX,■ Des nouvelles de St-Jean disent 

que les relations entre catholiques 
et protestants augmentent d’aigreur 
au lieu de s’apaiser.

Le commerce eet désorganisé. 
Qu’on ajoute à cela la mauvaise 
saison de pêche probable à cause 
de la grande quantité de glace sur 
la côte, la demi-famine qui en ré 
sultera et Von comprendra que la 
perspective n’est pas gaie.

Les pêches énormes faites en 
Norwêge augmentent la tristesse 
de la situation commerciale.

Il y a, à St-Jern, 20,000 catholi
ques et 10,000 protestants.

Des nouvelles particulières an- 
uomen que les catho iqies sont 
exaspérés des résolutions ultra-pro
testantes adoptées par la législature.

C’est uniquement le calme des 
chefs du parti catholique qui a em
pêcha la foule d’envahir le parle
ment et de se porter à des voies de 
fait sur les dêpulés.

O# Acheter,
<tuoi Acheter,

Quand Acheter
\

V
UTtlfiLLK ■BT

4NCE Comment Acheter,
C’est ce qui a fait mon grand succès à 

Ottawa.
Mon fonds de commerce de printemps 

est maintenant installé et marqué eu 
chiffres ordinaires.

Prix Populaire».

POUR LFS FETES J. II. AUIAI.,
FEINTRB,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER

kt VITRIER,

A.
itut» Consolidée La compagnie du Pacifique viunt 

de transmettre au gouvernement 
certaine demande relative à des 
modifications qu’elle veut faire 
apporter aux arrangements qui 
existent entre eux aujourd’hui. 
Cette demande a été étudiée par le 
Conseil des ministres samedi, mais 
onn’en est encore arrivé à au
cune décision à son sujet, eu elle 
ne sera pas soumise à la chambre 
avant qu’il ait été constaté que la 
compagnie ne fera pas de nouvel- 
es offres.

f F ti amendements, 
l’inspection du-

1 -

Marchand dk

PEINTUREFOURRURESIPAL :
kCOUES. A. Woodcock, BT DK VITRES

528 RUE SUSSEX
O T T A W A

Assortiment complet de Fourrures 
de toutes espèces, tel que

Robes pour voltnros Capota, 
Mente«IX, Nsm bons, 

Caen IIee, etc., chez

Marchand de Mode», 
R», RU K SPARKS.

S.
issier de Banqa 
aident.”

Vice 
Q. Président».

M. Arial ee charge de tonte 
commande dans sa ligne d’af- 
laires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

de PLUMS D’AimCHES
Frisées, Nettoyées et Teintesdent du bureau 

ince de Québec. H. L. COTE
DANS LESjçiaou 

ton, N.,B.
128, Rue RideauDernières Couleurs et Goûts

Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

17 mars 1883

DE A SAISON

CHAS- DESJARDINSSir Léonard Tilly a déclaré, cet 
te après-midi, que les droits sur le 
riz ne seront pas élevés au cours 
de la présente session.

Kl Un Jour Après l’Ordro Donné

vieux crepÈjreniis a neuf

Alex. A. Coutellier,
TEINTURIER PARISIIN

NO. 15 HUB EX.QI1T.
OTTAWA.

(Prè* de la rue Spark*.)
13 mars, ’85

laM. O. R., et T. - 
eurs Légal». 
i et Trésorier.

Médical.

dan» le trésor'

No. 40 RUE SPARK,.
DCRION ül DELORME, 

ARTISTES-PHOTOGRAPHES,
110 Rue Soarks et 568 Rue Sustei,

OTTAWAAU PARLEMENT
AGENT D’ASSURANCE

sur la V I E et contre le F E U,

Cité et District d’Ottawa

La motion de M. McCallum pour 
faire produire les rapports, corres 
pondance et levés hydrographiques 
adressés au département des Tra 
vaux Publics concernant l’amélio
ration de la branche nord de la 
Saskatchewan pour les fins de la 
navigation, a donné lieu à des 
explications forts intéressantes sur 
le Nord-Ouest, la richesse de sa 
nature et les avantages qu’il offrit 
à la colonisation, de la paît de MM. 
McCallum, Royal et Lister, qui 
ont en outre fait voir jue les 
travaux de validés seraient d’une 
grande efficacité pour le dévelop 
pemeot agricole et commercial de 
celle partie de la Puissance. Sir 
Hector Langevin a de son côté payé 
un beau tribut d’éloges aux terri
toires du Nord-Ouest, et il a pro 
mis que le gouvernement va faire 
tout ce qui est possible pour satis
faire les exigences qui lui sont 
actuellement soumises.

Plusieurs autres députés ont 
ensuite pris la parole sur d’autres 
avis de motion et l’ajournement a 
eu lieu à onze heures.

23 mars
Il n’est question aujourd’hui, 

dans les corridors de la chambre, 
que de la défaite sanglante subie 
par l’Angleterre en Egypt et du 
soulèvement de Riei et de ses mé
tis au Nord-Ouest.

Je ne veux vous parler que du 
dernier de ces événements, car j’ai 
pris dès longtemps pour habitude 
de ne pas m’émouvoir ou're mesu 
re à la nouvelle des incidents de 
cette exoêdition égyptienne où 
l’ambition a poussé "la Grande Bre
tagne et d’où elle se tirera, un jour 
ou l’autre, après s’ôtre fait plus ou 
moins èclopper par les arabes dont 
elle commence à apprécier les 
qualités guerrières.

Quant au soulèvement de Riel, 
il m'intéresse bien davantage et il 
m’apparalt regrettable, pour les 
métis et les sauvages d’abord, 
qu’il va jeter dans une lutte qu 
ne saurait avoir d’autre issue que 
la défaite et qui ne fera probable
ment qu’empirer une situation 
dont ils se plaignent déjà ; pour 
le 'pays surtout, qm

OTTAWA, 
fonds de ecônee variée, peint» 
urs artistes du Canada.LACHA BD

PARKS,
Nouveaux 1 

par les meille
Grandi avantages pour les fttes.

Une dotizHiue de Portrait#, 
CABINET SIZE,

et un cadre valant $1.00, pour
ee.oo.

Photographiée de toute# grandeurs, 
faction garantie.

Une visite est sollicitée chos
DORION et DE LO RM B,

No. 140, rue Sparks t 
569 rue Sussex, coin de la rue Rideau.

18 Uct. 1883
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La Citixen», DE MONTRÉAL, 
La Northern, Co. ANGLAISE, 
La Caledoniim,
La Phœnijc,

A. 1 ia . LE MUSEE ROYAL do&.TTON do

Capital et Actif Réunis
au delà de

■a. $40,000,000-m
ASSURANCES S0LLICITBE8,

AGENT FINANCIER de 
PLACEMENTS et COURTIER.

»atla>Propriétaires.Cain ds Harlray,

Une semaine, commençant
its à Ottawaj LUNDI, 18 MARS 188c

La Compagnie Euro >éenne le.
IE HULL," llavys, Manning & Irews,

Tapis, 'tapis «te.

MAISON DE TAPIS
Appe rai tra à Ottawa pour la première fois, 

assisté du Prof FOKL) l>A V Yd, d«t en
tires, Angleterre, dans la pièce intitulée :

LR, ACTIONS de Banques et de Compagnies 
incorporées, achetées et vendues pour ar
gent et sur marge.

EMPRUNTS négocié* pour particuliers. 
Corporations M-nicipalee et Scolaires, Fa- 
briq es tt Eglises à des condition- très 
avantageuse*. Taux d’intérêt réduite :

s de ï édition
s. BROYAIT & NcHNIYS,

Comédie en trois actes.blee à l'avance.
D'OTTAWA.

fimn* Le o'”» grand assortiment, les raeüe 
en v > rs, et 1 a plus bas prix en

‘Deux sfuncee par |onr.
Prix d’entrôe2 

LE sont. 16, 20, 80 et 60 Ont». 
L’AFKEs-MIUI. 10 et 20 lents.

le COMMBBOS
remplitude, en 
t, Or, Bronse, ARGENT placé sur garanties d# première 

classe.
LES capitalistes trouveront leur avan

tage àjjcorroep ndre av -c
.relarts, Rideaux,

Oorn'ehe., Pôle*. Garniture» 
et Meuble- de toute sorte.

DUITS"
EMPLOI DEMANDE IL. Chas Desiardins,Poste reçoivent 

» et sont exécu- à laUn FORGER' ‘N recommandé désire 
avoir une situation pe manente. 

ts’adre ser à
EL’GE 'E BELLEFLEUR, 

Hull,
Près de l'hôtel Navion, rue Wellington. 

18 mars 1885—4f 2 p s

BUREAUX :
Edifice de l’bêie Huesell, rn« 

hpnrks Otlnw*.

Marques de Oommeree et Droite d'Auteur

MAISON DE TAPIS D'OTTAWA,
148 Une SPARKS.

SHOOLBRED et Oie.
ettr du
RADA.»

Ottawa, enregistre.. 
| fer dto. lana besoin de Ottow». lt D«e. 1M>. U

WA,

Ottawa et Hull. Mardi, 24 Mars 18867e année No. 83

La Cause Mercier-Tassé

Paroles du Juge Ramsay, le 9 mars 
1885.

In this case the Dans ce cas, le 
fact on which the fait sur lequel la 

part partie la plu 
of lhe accusation rieuse de l’accusa- 
was found d has lion était fondée 
not only been pn - a été non-seule- 

prouvée 
été admis

ihe complainant que le plaig aiv 
having the control ayant le contrôla 
f an élection peti- d’m o p'-tition d’é- 

tiou containing 1* ction renfer mant 
nersonal har es des aca-sati. ns 
against Mr Mou.--- personnelks coi.- 
-pau, ihe Pr-mier tre M Mousseau, 
M nister of this le premier ministr 
pi ovince,
abandoned those s’est désiste de C“8 
•d aiges, and that a- cusaii-' s »-t que 
the condition of la condition de c* 
this abandonment désistement était 
was the 
of a sum
•n guise of costs, jour le couvert de 
Thi-was an illicit frais. C’ÉlAlT 
consideration. I NE CONSlhE- 

R'TION ILLI
CITE.

most serious

ved, but it has ment 
been admitted and mois il a 
almost gloried on. et presque 
The fait is that glorifié. Le

had de la province.

le paiement d'une 
y somme d’argen<

payment 
cf mon y



uaisse Ottawa....

Arr. à Montréal.

Laisse Mon trial..

Arrive à Ottawa,

i
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AVIS AUX H01 ELISES

DEBITANTS DE BOISSONS
Toute pe-sonne qui dés:ro obtenir une 

licence d’hôtel ou de débit de boissons pour 
l’exercice qui commencera le 1er mai 18-15 
devra fair-- pai venir son application à 
l’inspecteur le ou avant le premier juur 
d’avril prochain, vu que les applications 
reçues au ès otite dat-; ne seront pas prises 
en considération.

De-, formules u’application pourront 
être obtenus en s'adressant au bureau de 
l’inspecteur, à l’hôtel de yi le.

Heures de bure.u de iO à 12 et delà 
4 chaque jour.

JOwN O’REILLY 
Inspecteur des licences.

Ottawa, 9 M ir-i 18<5.

FETES I FtiTIfl»! FtïïSI

ma6Asin1)K tm
I

CHAMPAGNE! VINS RECHERCHA»
"ClUAKKS 1

Un assortiment complet de liqueurs 
choisies et cigares, vient -l’être reçu au 
numéro 450, rue Sussex,» l’entrepôt W. O.
McKay. v

Liqueurs françaises et italiennes, Barton M 
et Gastier, St. Julien, Sa-iterne, Brisson, êifi / 
Ayala, Chateau-d’ay, f. H. Mumm, Char- | i
treuse, Kummel, B-'tiédi tine, Curacao, *
Moraskno Vertmouth,Torino, Eau-de-Vie,
Gin, en f-ite et en cai-se.

CIGARES do qualités varices, importés 
et Canadiens.

Ordres promptemet exécutés, effets livrés 
à domicile.

Nu. 450, RUE SUSSEX
W. O. llcItAY,

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc 1884 lan

J. i. »: L. L. B.
AVOCü

124 Bue PBIaUIFALE, Hull

4iï Rue -VP H HA F, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

~HÂOTjULi

TENU PAR

JDSEPH OESLOGES,
Ne 21 RUE Ml'RKAi, OTTAWA

(Ci-devant occupé ont Josetth Uanthat

(I,1 an

%

De spacieuses écuries sont attachées A 
l’établissement. M. Desloge-, étant agent j 
pour les marchands de bois, aitire l’at
tention des hommes de chantiers qui eu 
allant se pensionner chez lui, trouveront 
à s’engager immédiatement,

10 déc. ’84 m ra

O’BLEGANTS CHARS PALAIS 
sont utt chesaux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connections à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali
fax, Saint-Jea.i, Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l'Ouest, ouverte le 11 août 1884 ; 
L’Express du jour quitte Ottawa à 12.15 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 1U.00 pm
“ du soir quilts Ottawa a 11.05 pm 
" “ Arr. à Toronto à 8.45 am
•• du jour quitte Toronto à 9.20 an 
“ “ Arr. à < Htuwa à 6.0? f m
•* du soir quitte Toronto à 70.0 rm 
“ “ Arr. à Ottawa à 5.17 am

Chars palais élégants sur tes traius du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur les 
trains du suit.

Connections à 8m th’s Pali pont 
Brockvdle et le chemin de fer du Grand - 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
and Black River et ses nombreuses cou* 

pour le sud et l’est.
Gon- ecions A Toronto pour tous let- 

points à l’ouest, aud-uu si et uoid-ouest.
Pour les billets,

$

neciions

le prix du passage, let 
sièges dans le char-salon, la table du. 
départ des trains pour le haut de l'Ottawa 
et tous les autres statio -s locales et autres 
informations concernant les passagers 
l'ailresatir au bureau des billets.

ST 4» KDE ELU 1ST
GBO. W. HIBBARD,

îles
ARVIHBR BaK.BR,

tiurunendenb#éuér,i ; TEW. a VANHO&NB,
Vier-Président.

Ciiemio de Fer Canadien à Pacifique +
DIVISION l»E L’EST.

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS E* AVAIT

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL

i4 r rangement * d’hiver, com- ( 
meuçMut Lundi,21Nor.i«w4 /

Il [| IIM® <3-3 5 9 —

r
,T A SI, AA 0 DIS HBS.
f

CLUB HOUSE
Aucieu Ponte de P. O'ÜFARA

20 22 ET 24, RUE GEORGE
reparée, décorée ei

A éliorattons Modernes
tagea spéciaux sont offerts au; 

artistes de théâtre.
La buvette est toujours pourvue de» tU2Ü 

leurs marques de
Vin*. L»r?»»e««r* et Clgure».

T. P. O'CONNOR, Prop
Ottawa,2 sept 1884

maison a été 
à neuf, avec îo

Cet e 
meuo.e

De- avau

lau

O. POT VIN, 
Barbier et Marchand de Tabac

No 16/ ROE BROAD,
( Vis-à vis la GARE du PACIFIQUE.

Des ouvriers sont attachés à cet établisse
ment, pour la couue des cheveux et la barbe 

Dans le département du commerce, ae 
trouve un assortirai nt complet de Tabacs, 
Cigares, Pipes, de divers i ri* et qualités.

ItiTAussi Estampilles do la Poste, pour 
lettres et journaux.

Ottawa, 7 févrierr, 1886.

Pour les meilleures ferronneries à bon ma 
ché, ailes ches

MTcDf>VGALL & CUZNEa
Le plus ancien magasin de ce genre à 

Ottaw», établi en I860, à l’enseigne de lt
CROSSE TABR1ERE,

Rue Sussex, et coin De la rue Duke,
CUAl’DIEREN, OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.
MCDOUGALL & CUZNER

lB31 Octobre 1883.

Traits e Petite
.\oiin genou* de recevoir le 

oliiH bel siwMsriiinent 
«i. toiles peinte» et doree» 

pour fendre* 0**1 
(h u ai* ete importe en Canada

JACOB ERRATT.
MAGASIN PALAIS DE MEUBLES.

as HUE RIDEAU.
N B.—Voyez les échantillon» de 

ces toiles dans ma vitrine.

LA FitVlKmOA SANS htiALfc

ISAÏE DAZE
Manufacturier

—(BT)—

Marchand de Chaussures
EN BROS ET £ fl DETAIL

COIN DES RUES

PaIh.OTj.sia etda l’JEgliae 

OTTIWA.
g nombreuses pra- 
tawa et de ses en- 

au’il a acheté et mis 
les machines du vaste 

refois en opération 
Selby Lee pour la

sx voir à s< 
jrublic d’Ot

Désire faire

en opér 
étabhssi 
rue Sussex par M,

ation toutes 
ement aut

FABRICATION DES CHAUSSURES
M. I. Dazé désire attirer l’attention du 

public sur ce qui suit :
Le personnel de l’établisse! 

contredi le plus complet de eu gon 
Ottawa et est composé d’ouvriers de 
mière cl
TOUTE COMMANDE

Qui lui sera 
diée avec soi
Une SPECIALITE dons les Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés, 
atisfactioa garnntie. Prix très modérés, 

UNE VISITE EST SOLLICITÉE 
tGT"Les marchands de la acampagne fe

raient bien d’aller visiter cette MANUFAC
TURE avant d’acheter ailleurs.

ment est sane 
re à

confiée sera exécutée et expé- 
n aoue le plus court délai.

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

1 an.16 mal 84

'■«aeUaE -aanttLi

Paudres k Condition d'ilexarài
.IOCLES POUR les BOONOID

MEDECINES CELEBRE*
pon* lis

Ohevaux
AsiNT a Ottawa C. STRATTON. 

Joins dos rues Dalhousie et Saint-Patrick 
A VIS.—Le» médecine» ci-dessus, oél- 
A bres dans tout le Canada pourleu. 

efficacité, ne se trouvent que chez M. C 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre lea contrefaçons.

T. ALEXANDER.
N. B.—On peut aussi obtenir l'Article r* 

n table cbes v LA PORT K, rue Rideau; 
GOOD A LL A FILS, rte Wellington ; 
et DAGLMH A PR1RB, «• Qnma, ouest.

Z

PEU

6RA
LES EPREL’

Mm» 1

Q-raziells 
comme les 
avoir oubli 
si vivemec 
aussi ne pa 
la baronue 
de menaces 

11 eu éta 
les aisistau 
la charman 
tait pour 1’. 
qui en son 
uonuê poui 
ne”, el p< 
des homms 
partout ; i 
beaux tils, 
sussent coi 
est vrai, u 
mais e .le n 
et qu’esi-ct 
les marisg 
siècle, si i’c 
core de tou 

Que si 
comblée de 
ou se sérail 
lui eûi fait 
à une | n m 
neur d’obti 
brigué par 
prétendant 

Et en ue 
îonit-elle d 
le excite i 
est-elle flat 
belle et 1 
Dieu, non, 
pas. Elle i 
les complu 
le ne répou 
dirigés ver 
apres la d, 
qu'un qui 
d’occuper i 
jeune, hom 
d’années, i 
yeux "jl. us 
et bouclés, 
ment colori 
de la danse 

C’est Pai 
ville, ills d 
adoptif de 
^En passa 
adoplive, c 
ni aux rega 
mure des .< 
qui pronon 
voix ; mais 
aussi aveUj 
vers la corn 
cessait pou 
yeux. Paul 
re, c’était s 
tait tout l’e 
la baronne, 
visage, et d 
près a le fa 
Clété au-dei 

ens, sa mi 
le produ 

beau mond 
voir nouer 
pouvait ms 
lui a un u 
plus ans oi 

Dans ce 1 
aucun moyi 
qui 1 enfoui 
bourse a so 
d’y puiser i 
même à exi 
dépenses, a 
ment, croya 
le se propo 
mère ! Elle 
travaille ell 
ment de so 
noiera men: 
la jeunesse 
dans la trii 
sent pas qu 
sur le cou 
me de bien 
ne seraient 
maternel.

C’était d< 
me qne ch 
GrraZieila , 1 
primait, c é 
fait naître ; 
les yi-ux hu 
le brillait d

I

Absorbée 
templation, 
pas remarc 
joyeux qui

lili
5 =

256
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a 40
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Nouvelle AnnonceLES RHUMES DE CERVEAU TOUJOURSIIEH’BUI SElll OUI SCI PUS
Le sirop aux hypophosphites esl 

trop comm du public pour qu’il Le soussigné rem

3.ÏZÏÏ SUXSS5K SÏ»£i&SF55s
printemps, que les Rhumes et les n a le plaisir de les informer qu’ii 'rient de 

bronchites se multiplient, il est bon, recevoir 
à cetie époque de l’année, de rap
peler aux familles que le sirop 
hypopbosphites est un remède pré 
cieux contre les diverses affections 
de la gorge et des poumons.

A la même époque, let Rhumes 
de cerveau deviennent, eux aussi, 
plus fréquents et il ne faut pas ou
blier qu’on s’en guérit aisément 
avec YAntidwryia, poudre blanche 
que l’on prise comme du tabac.

A vendre dans toutes les phar 
macies. Dépôt général, à Québec, 
dans la pharmacie du Dr Ed.
Morin, 314 rue St Jean.

breuses
libéral

ercie ses nomImpressions voyage * la 
.10..VU ’ -t^râeani

fgHBl À SOULAGER 

SOS not : LEURS 
Ft n». MALADIES.

CK VIEUX ET SÛR REMEDE
J'our l 'usage Interne et Externe.

Le Perry Doing' Pain Killer doit, trouver sa 
p ave, dt.ng toutes les Fiibr qvtg et ManufaC' 
tures, de m Time que dans les Permet et d" ns la 
Maison, toujours prêt à être em/thnjé, mm seule
ment dons les Accidents journo lors, mais aussi 
pour gitfrir les B assurés, les Coupures.' te , et 
tgalemen t dans les cas de Maladiexdn Intestins, 
la Diarrhée., la Dyssenterxe, le Choléra des En
fants, les Rhum-s Soudains, les Frissons, la 
Névralgie, etc. On peut se le procurer jxertout, 

Prije, 20c, 2Sc et 50c la Bouteille.
DAVIS & LAWRENCE Co. Limited.

Agents en ?roe, Montréal.

Causerie donnée à C Institut, par le 
Dr F. X. Valade, dimanche le 

15 mars 1885

au

10,000 pièces de Tapisserie Chinoiseaux(Suite et fin) Nouvellement importée, avec aussi un loi 
de patrons fleuris pour chassis’ Papier veri 
de 36 x 42 pouces. Panier doré et argenté. 
Livrefc de Messe AngiRÎs et Français, ei 
une foule d’autres articles religieux, pout 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’etre reçu un assorti
ment complet de CHAPEAUX du PRIN 
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., de premiei 
choix : Vaisselle anglaise, à très boi 
marché.

On continue comme ci-devant à repi 
teindre et repasser toutes sortes de fo 
res, à des prix modérés.

EDOUARD THEREAU,
290 Rue DALHOUSIE.

21 Nov. '84

Là la réception du curé chapsé 
de ia cathédrale (qui avait plutôt 
l’air de vouloir me chasser que de 
me îecevoirj le chapeau sur la tête 
et le cigare aux lèvres ne fut pas 
meilleure, bien que j’eusse une 
lettre de présentation de M. l’abbé 
Tanguay. Ma femme qui ra’accom 
pagnait me dit qu’il n’avait pas 
précisément i’air d’un u dude."’ Il 
me parut fort indifièrent à la des
cription que je m’évertuais à lui 
donner de documents inédits et 
inccnr us concernant la Nouvelle- 
Orléans.

Avant de quitter la Nouvelk- 
Orleans, il est bon de se reposer 
les yeux et l’esprit de tout ce que 
le regard et l’attention ont été 
incessamment occupés, et pour 
nous procurer ce repos, nous pre
nons les « bars sur la rue Canal et 
nous parlons pour le West Lnd où 
nous allons respirer l’air de la 
mer sur les rivages du lac Pont- 
cbartrain. Je dis l'air de la mer, 
car l’eau du lac est salée. C’est 
uneinagni.iiue et pittoresque place 
d’eau, où des bains innombrables, 
kiosques, théâtres cafés-concerts 
sont installés. Il y a sur le bord 
du lac une très belle promenade à 
travers un parterre de plantes di
verses qui doit être ravissante en 
été, car remarquez bien que je n’ai 
pas dit, ce qui serait pure exagéra
tion, comme s’est peimis de faire 
mon ami Frontenac dans l’Etendard, 
que les roses souriaient aux roses, 
que les cactus étendaient leurs 
larges fueiiies aux baisers du soleil, 
mais je dirai bien comme lui, que 
les magnolias avaient l’air de vou
loir fleurir, mais l’air seulement, 
que de tardives oranges se balan
çaient encore aux branches des 
orangers. En revenant du lac, 
nous arrêtons aux cimetières. Il 
en i st des cimetières comme des 
au u s choses de ce monde, chacui. 
d’eux a sa physionomie particu
lière : un cimetière est toujours 
un enclos plante de cyprès, illustre 
de monuments, faits dans le même 
moule ou tailles dans le même 
marbre avec les mêmes souvenirs 
et les mêmes regrets ; et cependant 
celui-ci ne ressemble pas à celui-là 
et celui là ne ressemble pas aux 
autres.

Le cimetière du west end est le 
plus beau et le plus imposant des 
cimetière, de la NouveUe-Orléam ; 
il ressemble beaucoup à celui du 
Père Lachaise à Pans. C’est une 
véritable petite ville avec ses cons
tructions, ses plantations et ses 
rues. Ce cimetière , est cosmopoli 
te ; toutes les nationalités même 
que toutes les religions y ont leur 
entrée. Ici comtnea Paris e> iste la 
pieuse et belle coutume pour les 
parents ou amia de Reposer à l’épo
que de la Toussaint des couronnes 
d'immortelles sur le tombeau de 
ceux qui leur furent chers. Les 
pèlerinages aux tombeaux sont de 
doux devoirs accomplis, une douce 
satisfaction au cœur. Tant il est 
vrai d° dire 
canadiens morts vu vivants un peu 
partout sur ia surface du globe, 
nous nous sommes agenouilles sur 
la tomoe de quelques compatriots 
qui n’ont pas eu le bonheur d’aller 
mourir où ils étaient nés. Mais iis 
n’etaieut pas abandonnés tout de 
même puisque l’on remarquait avec 
satisfaction des couronnes d’im
mortelles encor* fraîches sur leurs 
tombeaux.

De retour à la ville, uous pre
nons un autre convoi qui nous mè- 
v,e au fort espagnol, autre place de 
bains fort jolie aussi et située sur 
le lac Portchartrain. Un nous dit 
que dans la saison des chaleurs 
qui doit être longue en masse 
dans ce» endroits, les habitants de 
la ville se rendent frais et en
chanteurs; je le c.ois, car ce 
doit être feertque dans la b* lie sai
son. Nous avons vu là, de très 
gros alligators que l’on tient aans 
un large bassin. Us ne sont pas 
dangér ux, pareequ’etant repus, ils 
dorment toujours. Maintenant,mes
dames et messieurs, je vous prie de 
croire que, malgré le plaisir que 
l’on éprouve à voyager, l’on revient 
toujours au pays avec le même 
bonheur, appréciant davantage ses 
habitants, ses mœurs, ses comb
ines, et particulièrement son cli 
mat, voir même ses ;iongs et rigou
reux hivers, et l’on se dit au retour 
avec enthousiasme, rien n’est si 
beau que son pays.

LUI US
OF THELIBRAIRIE française 

U'OTTAWA iSLEDIPHTHERIA KVous trouverez toujours à cette 
librairie un beau choix de livres de 
prières, d’histoires, d’écoles, four
nitures de bureaux, articles reli
gieux et de fantaisie, etc.

Une visite est sollicitée.
P. C. GUILLAUME,

455 Rue Sussex.

— ou —

AMl-DiPHTHERITMllK C’est un des parfume les plus puissants 
•t les plus durables. Une seule goutte 
suffit è parfumei un mouchoir et môme un 
appartement entier. Il est renfermé dans 
des bouteilles à bouchons de verre d’un 
nouveau genre et vendu pai tous les parfu
meurs et les pharmaciens.

Compagnie llavis&Lawreacc

Spécifique contre la Diphthént let 
autres maux de gorge 

Rien n’est meilleur pour guérir la con
somption ou à sa première période, la 

bronchite aiguë et chronique et les 
rhumes, \

LA D1PHTHER1E VAINCUE!88T-GE BIEN LE CAS t
Tous les marchands de la cam

pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunn, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui défient toute compétition. 
11 n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

(SEULS AGENTS)
Aux ravages de cette maladie terrible 

et réputée incurable, on a trouve un remè
de qui n'a jamais failli. L’expérience de 
plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de certiticats adressés à 
l’inventeur par des personnes notables 
el dignes do foi attestent l’eflic cite vrai
ment étonnant de co remède.

Préparé par le
DR N. LACERTE,

LEVIS, p. q.
Prix : 50 cts. la bouteille, tin vente ehez 
les pharmaciens.

EN DEPOT

MONTREAL

Pilules de Noix Longues Composes
De MeOAX.fr

Recouvertes

Pour la guôr 
son certaine d 
toutes les affe< 
tiens bilieuses- 
torpeur du toit 
maux de tôtf 
in di çee lions 

l'”" étourdissemenu
m-------r —fc et de toutes le*

ses causés par le vivais fonctionne- 
de l’estoma'.

O es pilules sont .'.t« 11recommandè«
mme étant un rio: . .;.s sûre et des p:u.- 

re les maladies plv-ï

MIC Mâchez
El.Z IM It AI.ARIE,

71 Rue Bolton, Ottawa.
DIAMOND DYES

Partout on reclame à grands cris 
le Dyamoud Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

26 juillet 1884

F U m i. Z 

IÆH CIGARES
èd

coi
effi caces rem 
haut mention 
pas de mei 
lions. To

quel ca», 
ces subst

Elles
aucune

contien 
ses prépare»de6T

ant être admi
elles ne contiennent aucu

étant un puissant purgatil 
idminiatré dans n'imporr#

MONTRES el BIJOUTERIES
A 50 pour 100 de rabais.

ne contiennent auc 
délétères qui pourrai

enfanu
substances délétères qui pourra 
dre préjudiciables à la sauté des 

ou des personnes âgées. Les Pili 
Noix Loques Composbbs, di MoGals, soc 
préparées avec soin, avec un extrait col» 
centré, tiré de la noix longue et combine 
avec d'autres principes végétaux, de ms 
nière à les placer au premier rang parn 
toutes les pilules stomachiques jusqtt’à pré. 
sent offertes au public.

B. K. McGALK, Ohlmis^

CABLERappelez-vous que la prudence 
est la mère de la sûreté, et que 
voir c'est croire. Chaque article 
est garanti tel que représente, 
sinon la vente est nulle et l’argent 

sera remis. Reparations de 
montre» faites avec soin, a des 
prix modérés.

N’oubliez pas l’adresse
H. Norhz,

30, Rue Rideau, porte voisine du 
‘ London Chop House"

BT

PADREvous &1.

AU CLERGE
WORKSMANUFACTURÉS PAR

Tonte espèces d’ornements d’église, tels que 
USES,LB REPOS OES FATIGUES S. DAVIS & FILS

M01TKËAL.

CALICES,
PA TE NES,

CIBOIRES,
CRUCIFIA, 

OSTENSOIRS, 
BURETTES, 

ENCENSOIRS 
CHANDELIERS,

Vous qui êtes fa'igués, insou
ciants. sans espérances, qui souf
frez, reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la moit, 
soyez sans inquiétude. Cette pré
paration presque miraculeuse con
nue aux Etats-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Caua 
da et esl souveraine pour la guéri 
sou de toutes les maladies des 
rems et de toutes les affections du 
oie. Essayez la sans délai.

Et autres ornements d’autels.
Calices et Ciboires dorés au 

vermeils s une spécialité.
Le seul établissement de ce genre à Ottaw.

J. F. G AB ROW,
170, ROE &EARKS

Ottawa, 29 janvier 1883.

3 déc

POUR LES FETES
GRANDE R K DICTION de PRIX

ue l’on trouve des 13 PbotogrADliie* (cabinet) et 
Un magnifique Cadre (va

lant *1:00) pour $3.00.
3 PORTRAITS 8ÜR ZINC, 35 Cents

Ij. BELANGEIR, 
No 460 HUE SI SSE*, OTTAWA.
P. S.—Réduction de 50 pour cent sur 

son assortiment de ca 1res.

la.

PETITE GAZETTE
f

iii*Avis aux fumeurs. M. N. A. Sa 
vard épicier, sur la rue Dalhousie, 
vient de recevoir un magnifique 
lot de tabac en torquelte poi tant les 
noms de 41 Trappeur ” et 41 Le Car
naval

Si vous craignez de devenir con- 
somptif à cause de votre dyspepsie, 
et de votre manque d’appétit, ou en 
core »i vous redoutez le choléra 
parce que votre estomac et vos in
testins sont souvent dérangés, ser
vez vous sans hésiter des Amers 
Canadiens du Dr N. Lecerte, les
quels sont le plus sûr prophylacti
que ou préventif de ces redoutables 
maladies.

30 cts la bouteille.

La Ai.rucine—La gprucine rxrmme 
remède peur la toux n’a pas d'égale. 
Elle f*st entièrement différente 
d’aucune a ire espèce de composée 
de gomme d epmeite, que l’on vante 
tant aujourd’hui. NV vous trompez 
pas en iG >pi i.« mr, oLe
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce. ^

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. U Dacier, Ottawa.

Sirop des Enfants du Dr Goden'e— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
la profession médicale. Pria 25c. 
ia bouteille. En vente chez C. U. 
Dacier et U. F. MacCarty, Ottawa.

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tôte ou iudiges 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalb Prix 25c. la 
boite. En vente chez C O Dacier,

| st U F MacCarty Ottawa.

Expositions Internationale et Colonial»
A Aevere en 18SS—A Londres en 1886.

I.B.TACKABERRÏ LE gouvernement a l’intention défaire 
représe1 ter le Canada à l’Exposition Intrr- 
nationale à An vert. s'o’. vraut dans le cours 
de mai 188% et aussi à l'Exposirion pour les 
Colonies et pour l’Inde à â.ondres en 1886.

Le gouvernement fera les frais du trans
ît des produits du Canada J’usqu’àAn- 

d’Anve sà Londres, comme aussi 
les frais de r tour au Canada si les objets

RNCAATEUR, COURTIER

MARCHAND
A

Commission
ve

ne sont pas vendus.
Les obiete destinés à Anvers devront être 

prêts pour expédition pas plus tard que la 
première semaine -Je mars prochain.

On croit que c s expositions offriront des 
occasions favorables de f. ire connaître les 
ressources naturelles du Canada, ainsi que 
•es progrès dans l’industrie et la fabnea-

Agit comme arbitre et commissaire-priseur

Bureaux : RUB SPARKS
(Entire de l’Hotd KusselO 

O’I IA WA. •es
lion.

Des circulaires et der foi mules contenant 
de plu* amples imforuiations 
voyees à ceux qui en feront t*% d 
lettre adrvisée (franco) au m 
l’Agricultur , Ottawa.

L. A. Qlivrer
AVOCAT.

ser nt en- 
emande par 
linisière de

tiur»-»u.—Bneoiguur* d*e ru os Rideau t 
"u t .va, t )nt

m-ARDENT A PRETER 
Ottawa, 3 janvier 1883.

JOHN LOWE,
Secrétaire, Ministère de l'Agri 

Ministère de l’Agriculture,
Ottawa, 19 décembre. 1 *4.

MiovK > i>£ l-<
iculture

Hotel du CanadaA.. CHABOT 
472 RUE SUSSEZ

NOUVEAU MAGASIN D'EFFETS
POUR VOITU RES

Assortiment complet de carcasses en bois 
ur toutes espèces de voitures, moyeux, 

manchons de charrues etc., etc. 
boutique p ur la confeerion des Toi

tures est attachée à l'établissement.
M. Chabot «épate et fabrique à ordre tontes 

sortes de voitures d'été et d'hiver, demie* 
style. Une visite est sollicitée au numéro
479, Rue SUSSEX, Ottawa.

Mr, ALEXIS REMALD, ci-devant as
socie de M. K. K. Lauzon. informe le public 
en générai qu’il vient de r prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, bs el 60 rue 
Murray. Le public voyageur trouvera 
toujouis à cet hôtel une pension de pre
mière classe. M Renaud étant ontinuel 
iemeut en rapport avec les marchands de 
bois el les contradeuis de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou
jours chez lui i s’engager au prix le \ lus 
élevé.

A. RENAUD, proprietaire.
No 56, 66 et 60 Hue Murray 

Il dit’ 1 u

il suivre. )

%Ou demande immédiatement une 
bonne modiste, capable de prendre 
charge d’un département pour la 
confection de robee et manteaux. 
S’adresser chez Bêdard et Cie. Nos. 
559 et 561, rue Sussex. 2t cet

i

-, 
-, œ,

s7
 *, », 

SB
gg

fe
ÿë

B
”1

 «•
£

*■
-



SI et Ht

XA6AH D’HABITS" Si vous avez une sanlé débile ou si
la Kuiss»‘Z dan» le lit des malades, I 

ne vous aunst-'Z pas ; si vous êtes seule-1 
meut indisposé, ou -i vou êtes faibles e< ' 
troubles s-ns en connaître ia cause, les 
Aiuer-de Houblon vous guériront sùro-

-• Si vous êt^s ministre et que vos il.-- «8t 
de pusteur --ier.t miné vo re const tu-

DE PRINTEMPS ET O'ÈTÈ

TOU ESSn' HiSs’HMiA
considerables et comprend 

tes : s nouveautés.
tion, si vous êt^s m* re, et troublée |iar 
l'inquiétude et le travail, ou h mmedai- Noire, as ,n m 
isirv: o.i arti.i u luti^ue so s le puids ne 
vos labours journaliers, ou homme do 4.

tire sacriüaut vos nuits au t avail, le» 4 lïOî tlinlilli
Amers de Hoi Ion vou» fortifieront ” 1,4,1 1111 A UVi1

•Si tous so ffr z d’excès dan le boire 
et e manger, d'in i-screndu ou dissipation, 

ô e» j u no et vou» crois iez 
rapidement, comme c'est souvent .e vas, 
u si vous ôte» .ans une fabrique, sur la 
terme, au pupitre, u’imporie où, -t que 
vous re- entiez le Désuni ueret blir a pu- 
relé, b- ton, la vivacité daus voir système r ITX SOUl ll6S pills PopQlAtffh 
saus vous servir ie drogue- empoisonnées,
». vous êtes vieux, si vou e sang e-i i..< o- 
1 > e et impur T votre poul» faibl-, vos nerf- UULS 
eu dé ordre, vus 1‘. cuites ci anceiuntes, les 
uiier» ne Uoù'dqu seuls vous donneront 

une vie, une saute" et une vigueur nouvel
les.”

i est mémo trou coosidt 
cable nuu- vo lions le diminuer en

NOTRE ASsouTlMf.NT DB

<11 I H iHUè
le toute description, eal le plus considé

rable qui sou «u cette ville.

VAt.lETK PRKSylj’INFINI K Dt

CRAVATES,
mouchoirs,

cants,
bas,

CHAUSSETTE 
LiNG'i DE COhHb, etc.

«• Si vous ôies constipé ou dyspeptique, 
ou soutirant de quelqu'une des autre» 
uumb'eu-es niiiadi- de !*■ stomao et des 

s, ce i voue faute si vous demeu- 277. tut; WELLLttiTiH,

J. Gagne at CitSi vous déclinez fous l’influence d’un • 
mala lie de r*-ins, prévenez lu mort en a| - 
pe ani les Am*-rs de Houblon à vove aide."

“S. vous • entez les attaque» de la 1er 
ribl- N vr lgie, v -us trouverez un “Ban- (NOUV AU MAGASIN1 
m-de Forls-à-Bns ” dans les Amers de
“ ^Toüs allez O,. ,i vou» rAsid», dan PEINTURE. TAPI»SERIE. VITRES

n endroit miasmaiique, melt'-z voire sys
tème à l'abri des fléaux de tou» le-

5 mars. IK83 1a

pay _ ET 1>E DEVOUA TIO V 

K m.»«’rAm^6*; 208' lt,le UALHOBSIE, Otlawa
Houblon. ’

• Si v us avez la peau rude.bourgeonnée 
ou jaune, fhHeine forte. I s Amers de 
Houblon rendront n voire - «au sa beauté, 
à votre sa g sa riehe-se, à votre ha'eme
sa d .ucenr. et la santé à votie organisme. ptm . . .
fôOO de r'omiiense tour un cas ou ils M. GEO. PHIl.BBRT, se charge de toute 

, . . 1 , „ i„ „ „ commande que I on voudra bien lui donner,apporteront pas 11 guenaon o. e a-u- Pri, lréa ,„J,iér6, ei o,.v,au, gnr.nii. 
lag-ment. Les marchands de la villt- et de la cam-

*■ L s invalides, épouse, sœur, mère ou ,.ai,ne sont pries d’allei lui rendre une 
tille, peuwnt devenir des modèle* de sa. té T1Bjte ttVant d’acheter ai1 leurs, 
au moyen de quelques bouteilles d’A mers 
de Houolon, qui ne coûtent qu'une baga
telle."

gSTLes bouteilles qui ne port nt pas 
une étiquette blanche marquée d'une loul- 
l"e verie d-1- Houblon soin de la contrefa
çon Rejetez tous les remèdes sans valeu 
empoisonnés, qui s’- firent sous le nom 
•• Houblon " ou ‘ Houhl «ns ".

TENU HH

GEO. l’HILBKRT
Propriétaire

GEO. FH1LBKRT.
20*. HUE Dll,UOUSI U.

Il fev 1 84 1 an
SPHUClîME

Une desd.; meilleures prêt»» 
ml ions offertes jueqv'u 
au public, pour le eoNiagi 

Ws ment immédiat et la gi • 
jf,;. risen de la Toux, du Rbnri 
I ** de la Bronchite, de ?' S 

rouement, de la Croupi # 
de toutes les maladies H< ,» 
Gorge et dej Poumons.

A vendre partout A 25 » 
60c la bouteille.

B. E.&’cGALE, L’blhimieti
Montré

Siruji îles tntants ou lli huom.

#EPfe K
f -rusas
%k F . ull* île Mé.le.
■: -, V* >«• ’t .. de l'UniTersi’. 

,. <&.' -K eu College Viet.

Le sirop des et» 
faute est superieu 
à toutes les prépa» 

"une calmanti i 
i aux m6n

de famille pour conserver la santé de leu i 
enfants; U peut être donné avec 'a pb i 
grande confiance aux enfante dans les en 

Colique. Diarrhée, Dyseenteri., 
douloureuse, insomme, Tou>. 

Rhume, Coqueluche, etc.
... . ... c ZVl. , Demandez le Sirop do Db Gobsbbs et
451 et 453 rue 8u>sex, Ottawa. Le» n'en achetés point d'autre, 
agents-voyageurs trouveront bonne «able gn vente par tout le Canada et les Btav 
ei des voiiuiea toujour- prêt • à cet >ôt 1 ome 
Prix m doés. Du téléphoné est attache puu. 
à l'etabli»sement.
B- CHEVRIER» propriétaire

Ottawa, 18 die. 1884.

f
—y ration» 
^ otlervee

gm
DentitioHotel du Castor

Cts. LA BOUTEILLE,
Seul yiuurieuiire,

B, B. MoGauiS, Chimiste.
Mol U

la1881.lan

CHEMIN DE FED INTERCOLONIAL
La Grande Roule Canadienne jus
qu’à l’Océan, n’est pas surpassée 

pour la rapidité le confort 
et la sûreté.

Chart palais el chars doitoirs joints à 
- us les trains express. Bonne salle à 
diner à des distance» convenables. Aucun 
Bureau de douane pour examiner.

Les chars Pubman qui quittent Mont 
rô&i les lundi, mercredi et vendredi se 
ren ient directement à Halifax, et ceux 
jui quittent le mardi, le jeudi et U 
-amedi se rendent

Les passagers de toutes les parties du 
Canada et des Etats de l’Ouest, pour la 
Grande Bntagne et le Continent devront 
prêt dre cette roule, évitant ait si p u»i ur~ 
entuines de milles de la navigation d’hi-

Saint-Jean directe-

Importateurs et Exportateurs
lYo'iveront avantageux de se servir de 
cette route, vu uu'elle est la p us rapide 
et (ne ses taux de transi ort sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic irect e»t expédié par des con 
voi» rapides s.eci ux, et l’expérience a 
prouvé que la route de I’Intercolonial es 
la plusra, ide pour le fi et d’Europe, venant 
ou ei. destination des divers points du 
Canada et des Eiats île l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignemeu s desirables sur la route, 
les taux de passag- r ou do iret en s’a-ires-

E. KING, Agent de billets, 
No 15. rue Elgin, Ottawa

ROBERT B. M00D1E,
Agent pour les pa»s*igers et le fret de 

l'i uest, 93 bloc Hossin, rue York,
To. onto.

D. POTTINGER,
iSurmleiniant généra

Bureau du chemin -te fer
omiion N. B.. Î7 Nov. '>-*4 —1 an

=X
Ches tons les Partuoeuri et Coiffeurs

de Franc# et de l’Étranger VA

Kj \J ^ £miru,§ti spicialt 

^1 Par OH. FAV, Parfumeur

B, Eu» de le. Paix, B — PAEIB

ntpuju ao msMumi
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ASTHME
Oppression, Catarrhe, Emphysème pulmonaire 

Affections des Voies respiratoires
Pour le soulagement immédiat de ces diverses Affections 

et pour leur Guérison, rien n'égale le

PAPIER GIGâRES GIGQUEL
Pharmacien de t* Classe, à Paris.

Le Papier et les Cigares Gicquel calment à l’instant 
même les accès d’ASTHME les plus violents.

L’emploi régulier de ces préparations éloigne les accès et 
même s’oppose complètement à leur retour.

Dépôt à Montréal, ches MM. LAVIOLETTE & NLLSi N, 209, rue Notre-Dame. 
— à Québec, chez MM. le Dr Ed. MORIN 4 C'\ 314, ruo Saiut-Jean.

BT DANS TOUTES LES PRINCIPALES PHARMXCIKS DU CANADA.

■nMMAMa

I PILULES PURGATIVES !
d'EXTMlT i’Élim TOmOIIE ANTI-GLAIREUX a D GUILLIÉ 

|ij Préparé parPADL GAGE, Ph"”, seul Propriétaire, 0 r de Greaeile-St-Gerœnin. PARIS
VÉLIXIR GUILLIÉ est toujour. fore# aux organes. NVxigeant vos u## dfXfi *• '

onuuoPurgatif,ileet tonique Wr-re, Il iu:ut être adiuinletri-nv.v un **’"
rafraîchi Faut ; U aide et auonf* aux enfante ot aux vioillanl» Bain* 

la craiv-e d’njfccune espèce d'aocident. 
ante années a démontré que ïlJlijrir <*e|<lHé

î.l I/i.-aioi! de 
bienfaisante. C 

*>ï en même teini-e que
corrige toutes les secrétions et donne de 

fil Une expérience de plus de soi*
O} ot*ii d\me efficacité Incontestable i.

FlCVRES ÉP10ÉNI QUES, DYSSENTEfil'S, CHOLÉRA- *rFECTnNS GOUTTEUSES
4(5 er. ru général comme dépuratif dans toutes les MALADIEli COSTOZ8TXVJ£b.

Us rtliitru d‘Entrait d filijrir du D’ Gnillié contiennent, sous un 
petit vol .me, toutes les propriétés toui-purçutti'cs et déparalinesde cet RILoir. 
Files conviennent surtout a la classe ouvrière, a Uu/urUe elles évitent les dé- 
penses considérables des maladies et les pertes de temps. %

Dépôt à Québec ■ Dr Ed. MORIN 4 Cu, Pharmacien-Chimiste, 314, rue St-Joui.

»
contre tout

i;î
!

IEXFOSITIO* il PARIS 1171
Hotte coyroime

m ASTHME
♦ R par la POUDJUI du

V D'Gléry
Dépwitaues à Québec : D’Ed.MORLNA Cl*.

M. C. 0. Docte' a ces men reines el 
dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex JOS. SENEGAL

ENTKEPIlKNEUR

DÉ ÎOMPtS FUNEBRES.uOTfllBSt:,
CHEMIN DE KER

a OIM dis an*»

York et Dalhousie,
OTTAWA.

Crêpes, gant», écharpez do, 
deuil, etc., loués

uGAitiDA l"!.i™!(l
LA

VOIE la plus COUFiTt
BNTRB

OTTAWA ET MONTREAL
Et tous les poüits * l’est.

L’OKfi IMS d t d • L’IlOtl tlE
a CONVOIS a PASSAOKBS t 

* Tous Les Jours
Est l’œuvre la plus compl xe du créateur 
et quand ce mecani- me si c impliqué, et M 
artislriiuent fai', est dérangé par la mala
die. on .lo.t rechercher le moyen le plu» 
efficace, >-1 ce secours doit être demandé 
i.ux plus expérimentés, car le corps humain 
psi quelque èho-e de trop *|fré.;ieox pour 
être négligé. Alors selt-ve la question : 
•• Quel médecin « mployer t”

Le Dr ()»GAR J HANMK8S n, de l'Univer 
site de Berlin, Allemagne, a fait une étude 

vio, du système nerveux et

CHARS PULLMAN.
Raccordement à la rare Bonaventure, de Mont
réal, avec le chemin de fer Grand Trône. Ver
mont Central, et les tram» du chemin de ta 
Delaware et Hudson, dont les lignes s'étendent 
jusqu'aux Pr -vinoes maritime* et aux vi les de 
Nouvelle Angleterre. Troy. ’’hany et New- 
York.

de toute sKdu 8 Janwier l»S4, les trains oir-
oulenmt comme suit-
KnrtHiil

b.OO
4.50 p.m.

genileurina
SES REMEDES GUERISSENT. | Arr. A Montréal. 

11-15 h.m.
I K.ao p.m.

(l’OtlMWS
Toute Dé ilite ou dérangem-nl du système 
nerveux, y compris l.i Spermathroée, Go- 
norr ée, 1a Splnlie, la Stricture et l’impor- 
tence, etc,, etc.

PARChQUE
Ottawa.
fin

Pr’t <ie Montres*!. ! Arr. A 
8.45 a.m. 1 12.80
4.50 p.m.

Tons les convois à passagers se rendent direc
tement à Viontréal, s-ns changement de ohan 
ni ie locomotive et indépeud-munent do tous le# 
autres trains du Grand Tronc.

Les train» quittant Ottawa à 8 heure» du 
matin »e raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et ton 
dtatione intermédiaire» qui arrive à T 
à 10 heures du aoir.

Le train parlant de Montréal à 8.46 du 
matin »e raccorde avec l'expreas de nui* 
venant de Boston et New-Yortc r.â Snring- 
field, quittant Boaton riâ Lowell à 7.00 p.m., 

Fichburg à6.00 p.m. et New-York t 
4.30 p.m.. arrivant à Montréal à 8.26 dv

vous avez été tromiié et 
abusé paring CHARLATANS qui préten
daient guérir cette cla»so de maladie, 
n’hes iez , as à essuyer d- la méthode du 
Dr JoiiANNKSsBN, avant que cette maladie 
devienne chro.liane et ncurable.

GRATIS "^68
On enverra par la malle un traité pré

cieux du sys'ème du Dr .luhanne<sen par- 
fai euieni cachet* a 'ouïe persona* souf
frant d- cette maladie, pourvu qu'elle 
s'adresse à son se 1 ag- ni auurlsé, aux 
Etats-Unis ou au Canada.

orontt

vi*
HENRY VOGELER,
49. Sou h S reel, New-York.

Divers sym| lô i-e» compliques sont trai
tés par les pie cnptiou» spéciales du doc 
i ur Johanne- en d’après l’av.s d'un mé 
deem lûment qualifié.

Toute coirespondance conlldencielie et 
toute réponse est envoyée frais de^ poste

CHkRIIN DE PREMIERE CLASS*
6T RAILS NEUFS EN ACIER 

Lee paeeag ni pour le 8ud et l’eet changent de 
chare a la gare Bonaventure A viontréal où l»ut 

transféré aune frais extra 
le i.a«aa«cr ait à e en occuper.

Le bagage est ohéqué pour n'importe quel et
et sans quebagage eet

rue ©parka, etau dépôt dee billet», rue tilgin. 
Le départ et l’arrivée de» train» a 

d’après l’heure du

*•*4 lan
train» aoûi 
méridien.U^LlNSLhY, Aux Inventeurs 

J. Coursolle & Cie
réglée

Gérant
A. G. PKDRN,

Agent gén. de» passagers.
ntt*»- 22 août itou

D--MANDE Solliciteur« de Mrevets <f Invent.. 
Dessins de Fabrique, Marques 

de Commerce et de Bois 
Agences et Correspondants anx Bt#w* 

Unis, eu Angleterre ot en Franco.

Un bon hij .utier et horlogier s’adresser 
«u No 459, r o >ussex, < tltawa. 

fitLiW t, 18 JsvritT, 1885.

I*. J. Labelle, J. COÜESOLLE & Cits„
Chambhk VicroniA 

Vlia-V e liorueu •!«» tirevuta,
OTTAWA, On,

Huissier de la Cour Suprême, B. C. 
UOM BUITaNMA, 

HULL.
OU*—., 20 noT.1881

b. p —Boit, «e
24 Pév 18831 .0

d’avant, souhaitait maintenant 
bruyamment la bien-venue à un 
nouvel arrivant, qu’on accablait 
de mots et de traits d’esprit plus 
on moins spirituels : tout en 
restant cependant dans les bor
nes d une delicate réserve, té
moignage d’t stime que l’on por
tait â ce dernier.

La grande énigme à déchif
frer, énigme qui tourmentait 
plus d une jeune tête—c’était la 
raison pour laquelle le jeune vi
comte Adalbert, le pr -féré des 
dames, le bean danseur, le cava
lier aimable, l'auteur de tant de 
gracieux compliments, taisait 

entrée au bal à une h-ure si 
avancée ? Pourquoi avait-il souf
fert avant de paraître, que les 
yeux de telle on telle demoiselle 

tournassent si souvent du cô
té de la porte d’entrée? Pour
quoi ne s'était-il pas trouvé là 
alors qu'un autre— à dessein ou 
par hasard—avait laiss-r glisser 
de sa maiu son bouquet ? et bien 
d’autres pourquoi encore.

Le jeune Adalbert n’était pas 
né d’hier. Avec ee véritible set 
attique, cet esprit français de 
bon éloi qui régnait dans tous 
les salons du siècle dernier, et 
dont nous essayons en v tin de 
retrouve.- les traditions; 
cette gaieté tranche qui plaisan
te saus jamais blesser, qui attire 
au lieu d’eloigner. Ada bert don
ne à chacun satisfaction sans ré
pondre directement à sa ques
tion, et aiguillonne de pl 
plus la curiosité éveillée.

Mais comme enfin l'on deman
dait catégoriquement au vicom
te pourquoi il arrivait si tard, 
il répondit d’un ton presqne 
grave à une jeune tille aux che
veux blonds :

—C'est une triste histoire que 
vous me demandez là, Mademoi
selle,... Un bruyant éclat de ri
re accueil .it ces paroles.

—Ne riez pas, c’est très sé
rieux ! reprit-il, mais vo s 4tes 
tous en tète, le sourire aux lè
vres, la joie dans les yeux, et je 
vous troublerais dans vos plai
sirs, je vous arracherais des lar
mes... Non ! non !

Personne ne prit cela au sé
rieux. S ule, U-raziella s’étant 
approchée du vicomte Adalbert, 
songea qu’il pouvait dire la vé
rité. On lisait daus ses yeux, le 
désir ardent de savoir ce que le 
j une homme voulait cacher ; et 
si l’on avait pu sentir "les batte
ments de son cœnr, on y aurait 
retrouvé la pitié et la sympa
thie que lui inspirait le malheur 
même celui d un ic connu.

Telle elle était ! Elle sonflrait 
autant à la pensée du malhe r 
que d'autres en présence de la 
éalité de ce malheur. Elle au

rait voulu posséder l amour infi
ni de Di.-u, pour consoler la mi 
sère infinie des enfants des hom-

FE7ILLST01T

GMZIELLA
OU

LES EPRELVES D'UNE ORPHELINE
PAR

Mme Loaiwa Lwbrocgny.

Graziella suivit le torrent 
comme les autres, et elle sembla 
avoir oublié ce qui tantôt l’avait 
si vivement émue; elle parut 
aussi ne pas songer davantage a 
la baronne et à son regardaient 
de menaces.

11 eu était plus d’un, parmi 
les assistants qui, au passage de 
la charmante jeune fiUe, s’arrê
tait pour l’admirer ; plus d’un ; 
qui en son cœ-r eût beaucoup 
uonuê pour ia nommer “la sien
ne", et pouvoir senorgueillir 
des hommages qu’eue s’attirait 
partout ; mats parmi tous ces 
beaux fils, combien peu qui ne 
sussent compter? Elle portait, il 
est vrai, un nom bien sonore, 
mais e.le c’avait pas de fortune ; 
et qu’esi-ce que la beauté, dans 
les mariages d’argent de notre 
siècle, si l’or ne la rehausse en. 
core de tout son éclat

Que si U-raziella avait été 
comblée des dons de la iortune, 
on se serait mis à ses genoux, on 
lui eûi fait une cour tout comme 
à une | rincesse de sang, et l’i-on 
neur d’obtenir sa main eût i té 
brigué par un nombre infini de 
prétendants.

Et en ce moment, Graziella 
jouit-elle de l’admiration qu’el
le excite ? sa vanité féminine 
est-elle flattée de se voir la plus 
belle et la plus fêtée? Mon 
Dieu, non, elle n’y p nse même 
pas. Elle écoute distraitement 
les compliments d. s dandys ; el
le ne répond à aucun des regards 
dirigé» vers elle ; elle semble, 
apres la danse, chercher quel
qu’un qui aurait le p.ivilège 
d’occuper son cœur. C’est un 
jeune homme d’une vingtaine 
d’années, au visage franc, aux 
yeux uL us, aux cheveux nous 
et bouclés, et eux joues légère 
ment colorées par le mouvement 
de la danse.

C’est Paul, seigneur de Mir- 
ville, fils de la baronne, et frère 
adoptif de Graziella 
^En passant près de sa sœnr 
adoptive, celui-ci nefitattention 
ni aux regards ni au doux mur
mure des èvres de la jeune tide, 
qnt prononça son nom à demi- 
voix ; mais tout aussi sourd et 
aussi aveug e se montra-t-il en
vers la comtesse Félicité, qui ne 
cessait pourtant de le suivre des 
yeux. Paul était l’idole de sa mè
re, c’etait sur lui que se repor
tait tout l’aristocrate orgueil de 
la baronne. Beau de corps et de 
visage, et doués de facultés pro
pres a le faire briller dans la so
ciété au-dessus des autres jeunes 
gens, sa mère n’avait pas hésité 
à le produire très tôt dans le 
beau monde, comptant bien le 
voir nouer des relations qui ne 
pouvait manquer d’aboutir pour 
lui a un mariage d’argent des 
plus ans ocratiqnes.

Dans ce but, elle ne négligea 
aucun moyen d’éblouir tous ceux 
qui l’entouraient ; elle ouvrit sa 
bourse a son fi.s et lui permit 
d’y puiser à satiété ; elle l’excita 
même à exagérer son luxe et ses 
dépenses, afin d’arriver plue aisé
ment, croyait-elle, aux finsqu’el- 
le se proposait. L’imprudente 
mère ! Elle ne voit pas qu’elle 
travaille elle-même à l’avilisse
ment de son fils;qu’elle l’arrache 
violemment aux doux rêves de 
la jeunesse pour le précipiter 
dans la triste réalité. Elle ne 
sent pas qn’en lui jetant la bride 
sur le cou elle se prive elle-mê
me do bien des joies, quand ce 
ne seraient que celle# de l’amour 
maternel.

C’était donc là, le jeune hem- 
me que cherchait les yeux de 
Graziella, le soupir qu’elle com
primait, c était lui qui l’avait 
fait naître ; c’était pour lui que 
les yeux humides de la jeune fil
le brillait des tenx du diamant.

sun

se

avec

us en

mes
En regardant le jeune vicom

te avec une curiosité remplie 
d’inquiétude: Fourquoi, Mon
sieur Adalbert, dit-eiîe, ne vous 
rendriez-vous pas à nos vœux ?

— Mais, mademoiselle, je vous 
le répète.......

—Voyons, contez-nous donc 
cela ; ce doit être quelque chose 
de bien intéressant ?

Le sourire ironique se dessi
nait sur maintes levres, lorsque 
-le j une homme se disposa enfin 
à raconter ce qn’on lut deman
dait avec tant de persistance ; 
mais la gaieté s’évanouit lors
qu’on s’aperçut qu’il cherchait 
lui-même a se ren ire maitre de 
l’émotion qui le dominait.

—Voyez-vous dit Adalbert, en 
promenant son regard autour de 
lui, nous ne nous doutons pas de 
la misère du pauvre, nous, Mes
demoiselles; nous jouissons, nous 
sommes heureux, et moi-mêm-, 
en venant ici, je songeais, en ve- 
ri able égoiste, à tout le plaisir 
qui m’attendait en votre société, 
dans tes salons de Madame la bar 
ronue.

Lee jeunes filles se regardaient 
l’une l’antre d’un air interroge

lit roture, i
tir.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un-assortiment de vian
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encourayemeol 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

II
AbsQrbêe dans sa muette con

templation, Graziella n’avait 
paa remarqué que le groupe 
joyeux qui l’entourait l’inetant

IBID, L. L. B,
xüIFALE, Hull i
'HA F, Ottawa
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Opère des Cures . 
MERVEILLEUSEsTmtrmuii

DES * A
Maladies des Rognons •/

ET I
Des Affections dn Foie
Parce qo'll agit fc la fols sur le FOIE, le» 

lMTBbTlRS ël les MONONS. 
qu'il débnmwse le eyetème de» hu- 
ictéea qui produisent des maladies des 

rognons et des voie» urinaires,des maladies 
bilieuses, la jaunisse. In constipation, les hé- 
morrhoïdes. le rhumatisme, la névralgie, les 
affections nerveuses et toutes les maladie» 
auxquelles les femmes sont sujettes.
tm^CECI EST BIEN DÉMONTRÉ***

TL OUÉBIT INFAILLIBLEMENT 
NSTIPATION, les HBMOR- 
RHOIDES et le RHUMATI3M~ 

En faisant fonctionner librement tous 
organes,

PURIFIANT AUSSI LE SA3T6

meurs v

LA CO
1E
les

et donnant su système sa vigueur normale 
pour chasser la maladie.

DES MILLIERS DB CAS 
les plus graves de ces maladies ont été sou

lagés ot, en peu de temps 
RADICALEMENT GUERIS.

forme liquide ou en poudre. 
Eu ve .te ch a tousles pharmaciens.

On envoi le remède en poudre par la malle. 
Richardson A Cie., Burlington, Vt. 

voyez un timbre et vous recevra* un 
Almanach pour 1884,
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REMEDE INFAILLIBLE
-----POUR------

LES MALADIES DES ROGNONS 
LES AFFECTIONS DB FOIE 

U CONSTIPATION, les HEMOR- 
RIIOIDES el les MALADIES 

DU SANG
Les Médecin* reconnaissent son 

elücarité.

“ Le “ Kidney Wert ” eet le remède le plus 
efficace dont j'aie jamais fuit usuge.”

Dr V. C. Ballou, Moncton, Vt- 
“ On peut toujours compter aur l’efficacité 

du Kidney Wort ”
Dr R N. Clark, So. Hero, Vt.

" Le " Kidney Wort ” a guéri ma femme 
qui était mulude depuis deux un".”

DrC M Summerlin, Sun Hill, Ga.
DANS DES MILLIERS DE C AS 

opéré dea cures, lorsque tous lea autrea 
remèdes avaient échoué- C’est un remède 
qui n'est pas irritant, mais efficace, dont 
l’elTet est sur vt qui ne nuit jamais à la

il a

santé, dans aucun cna.
«Br II purifie le sang, fortifie et 

donne une nouvelle vie à tous lea or
ganes importants du corps humain- Il réia- 
blit le fonctionnement normal des rognons, 
débarrasse le foie de toutes maladies et règle 
les intestins. De cette manière, le système 
est débarrassé des maladies les plus dangé-

P*ix, $1, sou» forme liquide ou on poudre- 
En vente ches tous les pharmaciens.

On envoi le remède en poudre par la malle. 
RICHARDSON 4 < le, Burlington, VtWBLL8,

KIDNEY-WORT

KIDNEY-WORT

KIDNEY-WORT

KIDNEY-WORT

«w
 -i

s
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personne du prince de Galle. M. A la Basilique, demain soir, à 
Bayard a récemment répondu que l’office de sept heures, il y aura 
le gouvernement ferait tout en son une collecte faite pour les pauvres,

par la société Saint Vincent de- 
Paul. Sachons nous souvenir de 
ceux qui souffrent.

M. Lett, greffier de la cour de po 
lice, émet à l’heure qu'il est les li
cences pour les voitures de place; 
158 licences ont été emises l’année 
dernièrej et il est très pro bah.e que 
ce chiffre sera dépassé de beaucoup 
cette année.

Une alarme a été donnée hier 
soir à la boite No 5 pour un incen
die au No 262 rue Lisgar. Les 
flammes ont été éteintes en quel
ques minutes, mais les dommages 
causés à la maison par l’eau et la 
fumée sont considérables.

finnan Baddies à vendre, à 8 cts 
par livre, cher. N. A. Bavard, rue 
Dalhousie.

L’i eminence de la débâcle 
l’Ottawa a cause un grand mouve
ment dans les céréales. Dans l’es
pace de quelques jours seulement 
il a été apporté 2,000 minets de ble 
aux moulins à farine de M. McKay.

La grève des tailleurs de pierre à 
Syracuse. N. Y., dont nous avons 
déjà parlé, u’est pas encore termi
née. Un citoyen de cette ville a 
reçu samedi une lettre de son père 
le priant de mettre les tailleurs de 
pierre en garde contre certains 
agents qui leur promettent de 
l'ouvrage à Syracuse. La grève des 
tailleurs de pierre y dure toujours 
et les grévistes empêchent qui que 
ce soit do travailler.

MARCHE D’OTTAWA
20 Mars 1885

Résumé Télégraphique

AlCAMABA pouvoir pour supprimer les actes 
pub ics d’nostilitè contre tout gou
vernement ami»

Si l’oU en croît ]es rumeurs qui 
ont cours à Winnipeg, Riel se 
serait emparé du fort Carlton, pres 
de Saint-Albert. Il n’y a pas encore 
de nouvelles piécises.

L’honorable M. de Labruère pré
sident du conseil législatif, est gra
vement maladé.

FARINES
Farine No 1 par baril..........
Farine forte de boulangers

par baril.....................
Farine extra..................
Farine de sarrasin.......
Farine d’avoine.........
Farine de blé-d’inde...

.$ 4 50 à 4 75

5 00 à 0 00 
... 4 50 à 4 75 
... 5 50 à 6 00 
... 4 00 à 0 00 
... 3 25 à 3 50 I Par année...

KTROPr,

Le général Wolsely se met en 
route aujourd’hui pour se rendre 
de Korti à Dongola.

La Turquie et la Russie sont à 
négocier un traité pour le cas où 
la guerre éclaterait entre l’Angle
terre et la Russie.

On pretend que les Arabes ont 
perdu 3,000 hommes dans la ba
taille qu’ils ont livrée aux Anglais 
près de Suakim, dimanche. Les 
troupes du général McNeil ont dû 
évacuer le champ de bataille hier 
à cause de l’infection causée par la 
décomposition des cadavres. Le 
général Graham à la (ôte de pres
que toutes les troupes actuellement 
à Suakiro, doit livrer bataille au
jourd’hui à Osman Digma, le lieu
tenant du Mahdi, près de Tamai.

Lord Uufferin doit avoir auj 
d’hui une conférence avec l’émir 
d’Afghanistan au sujet de l’imbro
glio angle-russe.

Les Russes actuellement en An
gleterre s’apprêtent à quitter le 
pays par crainte d’une guerre avec 
la Russie.

Lord Fitzmaurice, sous Secrétaire 
d’Etat aux affaires étrangères, en 
Angleterre, admet que l’imbroglio 
anglo russe est des plus graves. 11 
semble à peu près certain que la 
Russie va essayer de s’emparer 
d’Hôrat

Les Français sont incapables de 
faire aucun mouvement en avant 
de Lang Son, car le pays est dé
vasté. L’on éprouve la plus grande 
difficulté à se procurer des provi 
sions. Les Chinois harassent cons 
tamment les Français. L’on rap 
Dorte que les Français ont perdu 
)0ü hommes à Thuyeu Quan.

L’exposition universelle d’Angers 
qui doit s’ouvrir le 1er mai pro
chain, semble réseiver aux expo
sants français une situation encore 
plus satisfaisante que la rocente 
exposition d’Amsterdam. Après la 
section belge, c’est la section fran
çaise qui occupera l’mplacement 
e plus considérable et offrira le 
plus grand développement. Elle 
parait devoir prendre rang immé
diatement avant la section alle
mande qui est aussi fort étendue.

Four etx moi

Four quatre

GRAINS
Blé, le minot....
Avoine.................
Blé-d’inde............
Pois......... .............

Sarrasin...............
Orge.....................
Seigle..*..............

Patates, la poche........«...........
Navets le minoL.................... ..
Betteraves...............................
Choux, la douzaine................
Œufs......................................... .
Pommes, le baril*.................. 2

VOLAILLES
Poulets, le couple............
Poules, la pièce...............
Canards .....................
Dindes, la pièce...............
Oies.................................

80 à 90 
30 à 35 

0 70 à 0 00 
55 à 60 

0 9 ) à 0 95 
40 à 45 
45 à 50 
45 à 50

Editiw 

Four l'année
On craint beaucoup l’inonda

tion cette année à Laprairie. Les 
anciens disent que ia débâcle sera 
désastreuse.

Tous les habitants demeurant 
près de la commune aux environs 
du Fort neuf ont commencé à 
transporter leur ménage eu lieux 
sûrs, c’est une précaution que tout 
le monde approuve.

La diphtérie fait des ravages ef
froyables, à Saint-Jérfime, ainsi que 
dans Saint-Sauveur, Sainte Adèle 
et Saint Adolphe. 11 n’est pas 
seule maison ou un ou deux en
fants soient atteints de ce mal 
terrible. La mortal'té est grande 
dans ces quatre paroisses, et le 
deuil est presque dan» toutes les 
familles.

jv

LÉGUMES

L<»IIS 135
00
00

\ê50 Al,PM, JULIEN.25
3 00 F LEsur

30 à 40
40 à 50
50 à 60

1 00 à 1 25 
50 à 70

Entrepreneur de J Pompes Funèbres Fune

x:. k Ottawa
$363 Rue DA-LHOTTSiE, Ottawa,our-

V1ANDB8
Ci-devant octmpê pur M, J os. Senècal.Bœuf, les 100 livres

Lard-..............................
Veau (au quartier) ., 
Mouton do

4 00 à 4 75 
6 00 à 6 75 

8 à 9 
6 à 8

UNE J
M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer au publie d'Ottaw* 

et de ses environs qu’il a curer t un magasin de pompe* funèbres. Tonte commande qu’on , 
voudra bien lai confier sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On ' 
peut d'adresser la nuit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont è 1«V 
disposition dn public. Ornements et décorations de chambres funéraires fournis sur 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire.
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La liste des décès, à Montréal, 
continue toujours à être très nom
breuse, comme on peut le voir par 
le rapport suivant des deux cime
tières pour la semaine dernière.

Dans le cimetière catholique, il 
111 inhumations dont 23 de 

décédées en dehors de

DIVERS
Beurre, en pain................

do un sceau...............
Fr mage.................... .........
Suif brut, la livre...........
Suif fondu.........„............
Saindoux.............................
Sucre d’érable....*.......
Miel, la 1 vre......................
Sirop d’érable, le gallon
Foin, la tonne.....................
Paille-........*—....... ..........

16 à 18
.......  15 à 18

10 à 14
4 à 06
8 à 10

........ 12 à 14
......  10 à 12j
.......  12 à OU
....... 1 18 à 1 25
...... 13 00 à 15 00
..... 7 00 à 8 00

3 mai—1 an

Grande Vente à Sacrificea eu
Personnes 
fa ville Soixante-quatorze enfants 
sont morts âgés de moins de 5 ans. 
I! y a eu 9 cas de croup, 8 de rou
geole et 7 de diphtérie.

Dans le cimetière protestant, il 
29 inhumiliations dont 4 de

------DE-------

PORCELAINES, VAISSELLELa bénédiction de la nouvelle 
chapelle des Sœurs Grises, au 
vent de la rue Water, demain, à 9 
heures, a. m., promet d’être une 
des démonstrations religieuses les 
plus brillantes qu’on aura jamais 
vues à Ottawa. Le sermon de cir
constance

PEAUX INSPECTÉEScou- No. 1 le 100 lbs .... 
No. •». ..............

.... 7 50 à 8 00 
... 6 40 à 7 50 F/T VERRERIEy a eu

personnes décédées en dehors des 
limites de la ville. Snr ce nombre 
8 étaient des enfants au-dessous de 
5 ans. Deux sont morts de la diph 
térie, I d 
group.

, niîr Tout doit etre wmlt-t an prix contant afin do faire [itar,. 
pour leu nouvelles ti-mrliHitdi.es d’automne qui aim. 
viennent d’Euro$ie.sera donné par Mgr 

Lorrain en français, et par Mgr 
Wadhatn, d’Ogdensburg, 
glais. Sa Grandeur Mgr Laflè. he 
est également attendu pour la cir
constance.

2$; 4la rougeole et 1 du <\ S. SHAW&Cie.,
Importateurs directs.

en an-
BASSIN DE CARENAGEM. N. A. Comeau, de la rivière 

Godbout, a tué récemment, près de 
Québec, un oiseau du genre faucon 
et que l’on trouve au nord de 
Groenland, l’Icelande et l’Améri
que Arctique. Cet oiseau a deux 
piuio de longueur et pèse six livres. 
Le plumage est blanc.

Les malades qui ava’ent été lais 
sè en arrière sur la rivèire Bâtis 
can, par un parti de colons venant 
du lac Jaint Jean, à travers le bois 
sont tous arrivés sains et saufs aux 
chantiers de M. Beemer, quelques- 
uns de leurs compagnons étant re
tournés les chercher. Tous ont 
été traités avec bonté et on leur a 
donné de l’ouvrage sur le chemin 
de fer.

UnOttawa, Il Janvier 1884COLOMBIE BRITANNIQUE

SOUMISSIONS cachetées et adressées 
au soussigné et portant la » iscription “Sou 
mission pour C ait-son, B issin de Carénage. 
O B.,” ber ht reçues à c burrau jusuu’à 
LUNDI, le 1er jour de JUIN prochain, in
clusivement, pour la construction tt la 
mise en place d’un

Ma dougall, Macusugall & Belcwirt,
AVOUtTS, PROCUREURS»

Agents pour les affaires de la Cour Su
prême, le Parlement, et des Départements 
du Canada, *c. j

“Scottish Ont rio Chambers" coin des 1 
Sparks et Elcrin, Ottawa. gj

How. Wm Macdoüoall, C. R.
Frank M Macdouqall.

N A Bblcookt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belcourt, membre du Barreau 

d’Ontario et de celui de Québec, s’occupera 
aussi des affaires requérant son attention 1 

i dernière Province. I

A V3DNrDR.£I
DESAVIS SPECIAUX Une chance toute particulière

On rfln en vente les propriété suivantes, 
f>ar paiements «nnuels ou par loyers :

Nos. 348 et 350 rue St André.
Nos. 378 et 380 rue St André.
No 26 rue S Jo-eph.
No. 28 rue M Joseph.
No-. 630 et 632 rue St Patrice. 
geÿ-Buns tiVes, conditions faciles.

8’a cesser à

un demande un agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvdlles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, StHpour 
cent moins cher que Je gaz de char
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri
vées, magasins, hôtels, labriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse : 
“ The Canadian Air Gas Machine 
Manufacturing Co.„ 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, P. Q.” 

9 ocL
Maison de New tork — Nous 

avons visité, aujourd’ui, rétablisse 
ment de tailleur ie New York, ten u 
par M. J. L. Beaudry. No 523, rue 
Sussex, et nous y avons admire 

grand assortiment de marchaii 
dises reçues directement d’Europe, 
du Canada et des Etats-Unis, tels 
que tweeds canadiens, anglais et 
écossais, drap de Pilot et drap fin, 
serges anglaises, françaises et écos
saises ; aussi articles de fautaisiie 
pour messieurs. Toutes ces mar
chandises sont des plus nouvelles. 
Coupe garantie, prix extrêmement 
bas et visite sollicitée.

J. L. Beaudry,
523 rue St

CAISSON
POUR LK

Bassin de Carénage, 
(Tbsqiiluia t* 

Colombie Britannique,

an Port

Mme M. K. HEDtRD,
152 rue Dalhousie, Ottawa. I

conformément aux plans et au 
l’on pourra voL au Miuis ère de 
Pabl es à Ottawa 

n<le à 1 Hou. J.

sdT.19
et en en fair an t 

W . Trutoh, à Victoria,
la'de-ASSKMBLEE 14 mars 1885—lm

ASSOCIATION MTjKLLS
n mL’OCTROI DES TERRES

ACCORDÉ AU

CHEMIN DE FER DU

Pacifique Canadien

0*1.
Les soumissionnaires sont avertis 

leurs offres ne seront point prises en c 
dération si elles ne sont faites sur les fo 
les, dont les blancs devront ét 
blement remplit, et porter leurs propres 
signatures.

Chaque soumission doit être accompagnée 
d’un cheque de banque accepté, pour la 
comme d- $2,000, fait payable A l’o dre de 
l’honorable Mimstre des Travaux Publics, 
et qui sera confisqué si le soumission 
refuse de signer le contrat lorsqu’il 
requis, ou s’il ne complète pas l’ouvrage 
qu'il aura entrepris. Le chèque sera remis à 
ceux dont les soumissions n’auront pas été 
acceptées.

Le département 
moins, à accepter n 
des soumissions.

Uue assemblée spéciale des pein
tres Canadiens-Français aura lieu 
jeudi soir,à 7.30 àl’atelier de peintre 
de M. Joseph Archambault, No. 
117 rue St André.
L. N Boily,

Secrétaire.

PREVOYANCE
re convena-

L’ei-juge Hawyard, qui est mort 
dernièrement à Sain-Jean, Terre- 
neuve, avait dicté lui-même les 
lettres de faire part de son décès et 
avait ordonné toutes les mesures 
pour ses funérailles, deux jours 
avant sa mort.

DU CANADA.
la Incorporée d’après les Statut» Consolidé* > 

du Canada, chap. 71 et ses amendement», 
et soumis chaque ai née à l’inspection do. 
Gouvernement Provincial.

Jos. Archambault, 
Secrétaire. CONSISTE EN

Superbes Prairi s à Blé «■ Terres à 
Palurages un Manitoba et da<is les 

Teiritolres du Nord-Ouest. BUREAU PRINCIPAL:
16a RUE ST JACQUES»

MONTREAL.
LE MONDE ET LA VILLE

BTAT#.eHIB

Joe. Goss, le célèbre boxeur, est 
mort hier à Boston.

La législature du New-Jersey, a 
adopté un projet de loi édictant la 
peine du fouet contre les batteuis 
de femme.

La condition du général Grant 
ne s’est guère améliorée depuis 
quelques jours ; d’un autre côté, 
elle ne s’est pasagravée.

Terres à bas p1 il, à proximité du che
min de fer, p.iriiculièremenl mure- à la 
culture des PRODUITS ME’ANGES DE 
La FERME. Elevage d- a bestiaux, pro
duits laitiers, etc. On peut acheter une 
terre

Avec on sam» rondili.ua de Cnttnre,

un
Nos marchés étaient déserts hier.
M. V M. Martin, de Chicoutimi, 

est arrivé en celte vilie.
Un wagon chargé de chevaux, 

consigné au Dr Harris, est parti 
d'Ottawa hier pour Brandon.

Le major général Middleton est 
parti aujourd’hui pour Québec où 
il passera le bataillon G. A. en 
revue demain.

La faufare “ Shamrock, ” autre
fois connue sous ie nom de faufare 
Saint-Patrice doit donner un con
cert à la salle Saint-Patrice, le pre
mier lundi de Pâques.

M. James R. Bowes demandeides 
soumissions pour la construction 
d’une résidence privée au coin des 
rues Metcalfe et Lisgar.

Les employés du département de 
l’aqueduc ont pas é une partie de 
la nuit dernière à dégeler les bor
nes fontaines de cette ville.

Le bataillon des carabiniers d’Ot
tawa s’apprête à faire une récep
tion à ceux de ses membres qui 
ont fait partie de l’expédition du 
Soudan

Un cheval appartenant à M. 
Satchell a pris le mors aux dents, 
hier. L’animal a pu être arrêté 
avant qn’i1 se fut Infligé des bles
sures, mai. ie trumeau auquel il 
était attelé a été uns en pièces.

Le magasin de M. Thomas Bir- 
kelt, au coin des rues Rideau et 
William, doit être considérable
ment agrandi au printemps.

Une nouvelle satiété pour l’a
vancement des sciences a été fon
dée au collège d'Ottawa. Le révé
rend Père Fil.âtre en est le direc 
leur, M. J.H. McKechme.le président 
et M. H. Frey le secrétaire.

Le contrat pour la construction 
d’un nouvel orphelinat protestant 
en cette ville a été accordé à M. 
Lester, de Rochestervilie.

DIRECTEURS.
A. L. de Martignjr, Ecr,, Caissier de Banqu 

Jacques Cartier—“ Président."
Hon. W. W. Lynch M. P. P..

Comméssaire des Terres ae 
i Couronne Québec, P. Q.

Ben. Globensky. Eci., C. R.
L. H. Mæsue. M. P., Président du bu 

d* Agriculture de la nrovince de 
John L. Cassidy, Ecr., Négociant.
J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M Babcock, Ecr., Manufacturier.
John L. Ha ris, Ecr , Moucton, N.J$. 
Arthur Gagnon, fier.
John Hopper, Ecr.,
J. J. Guérin, Ecr., M$ D.

ne s’engage pas, néan- 
i la plus basse ni aucune

a*'gobbil,
Secrétaire

Vice
Présidents *.

selon le désir du colon. Les prix varient 
il»* $2 50 l’ticre en mo itant, av^c des con
ditions exignant la culture ■ t sans condi
tio is d- cu.ture ou d’etabliss-ment, à prix 
faciles, basés sur une inspection minu
tieuse de*> examinateurs de la Cpm.iagn-e.

Si la vente est laite avec condition de 
culture, UM RABAIS de la moitié du 

d’achat est alloué sur la portion de

/Ministère des Travaux Publies, 
Ottawa, 20 mars 1885.

Québec!.

rBureau d’jgent d’immeuble
MACDONALD

NO 9 RUE ELGIN.
ÉTABLI 1884.

Les gelées ont causé des domma
ges considérables dans l’Etat du 
Mississipi.

issex.

terrain cultivé.COUR 0E POLICE Hon. Alex Lacoate, O. R., M. C. R., et Tr. 
J. Bitaillon, B. O. L.—Aviseurs Légals. 
Arthur Gagnon —Secrétaire et Trésorier 
John Hopper.—Agent Général.

J. Guérin. —Diricteur Médical.

Termes de Paiement:
Les paiements peuvent être faits en 

plein au temps de l’achat, ou en six païe
nne' ts an uels. avec intérêt. Des Dé Den
tures de Terres peuvent être obtenues A la 
Banq ie de Montreal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles seront acceptées à 
10 our cent i rime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiemeut 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets, 
Mappes, Guides, etc., en s'adressant au 
sousî-igné ou à John H. McTavish, Com
missaire des Terres, à Winnipeg, à qui 
toutes comm-micati-ms relative aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 
etc., devront être adressées.

Par ordre du bi reau
CHARLES DRINKWATER,

13 mars 1885—4 n Secretaire.

Le général Àusen Stager, l’élec
tricien bien connu, se meurt à Chi 
cago.

Lprd Granville demanda ré
cemment au gouvernement des 
Etats Unis de poursuivre les per
sonnes qui avaient mis à prix la

| Présidence du juge O’Gara j
Ottawa, 24 mars, 18W

George Talbot, vol, cause remise à 
demain.

Martin McHngh, vol d’un chien* eauiie 
remise à deux semaines.

Dr. J.

je» surplus sont déposés dans le tréaetr 
province!.

Pour im formation s s’adresser àï&Wm
H. CBABLLN l'IXUiH»

No, 76, BUE SPARKS.
OTTAWA.

VALIN & ADAM,
Avocate et Notaires Publics u

ARGENT A PRETER. 
BUREAU : 25 rap Spark,, ra-i-vjs 

l'Hotel Russell.

A. B. MACDONALD,
Enconteur de la Reine,

.251 RUE NICHOLAS 8 Mal 1 anRESIDENCE,

ADMINIbTRAÏTON

E. G. LAVERDUREJ. A. VALIN, A. A. ADAM.
“ III] CAN ADA,”

QUOTIDIEN,

Le seul journal français à Ottawa\
lien

M. Adam, membre du barreau de Qué
bec, s’occupera aussi des atiaires requé
rant son attention dans cette province.

28 février i885

MAGASIN GÉNÉRAL DE20 lbs Cassonade Blanche $1.00 FERROmERIEtan t, #3.00 par Muée. UN AVItS do Sacre Grannie 61.00 
One magnifique lampe valant 

$*.60 pour $1.00
“.LE COURRIER DE HULL,” /

HEBDOMADAIRE.

Renfermant les matières de lédition 
Quotidienne.

Abonnement, il par année lentement 1
payl.re deux éditions payable, i l'aeanoe.

Impressions de LUXE et de COMMERCE 
exécutées arec aom et promptitude, en 
plusieurs couleurs, Argent, Or, Bronsé, 
etc., d’un fini supérieur.

"PRIX TRÈS RÉDUITS-

Après l’inventaire fait de notre 
stock noua avon» décidé d’offrir 

marchandises à des réduc- 
Vous de prix spéciaux, pour 
ARGENT COMPTANT.

Hi « Mgr N. 
Pontiac, r 
conçu le p 
ville épisc 
publique ; 

1 lades dans 
niers détei 
comté, et 
jeunes gem 
de l’emploi 

Ses ressi 
ques pour 
dre ce but 
aussi nouv 
besoins, Sa 

, aux perei 
Montréal

Vous trouverez chez moi tout ce 
nil’ll faut dans celte ligneî» SH B Ou lis. Clous, table, Chaîne.

JBtO.

Peintures, Huiles, Vernis, Vitres, Mastir
Oscar McDONELL uos

LES EXAMS TS POUR ADMISSION 
AU SERVICE CIVILKPICMRIES, PROVISIONS,

VERRERIES, \AISSELLE

101 RUE RIDEAU.

t/COMMENCERONT Mardi le 12e jour de 
VVMai prochain, aux mêmes endroits 
qu’en Novembre dernier, à l'exception de 
Victoria C. B., où 1 es examens auront 
lieu à une autre date.

Les candidats pour le grade supérieur 
id’aptitudes) ne sont pas tonus de subir 
l’examen préliminaire (ou de grade inié-

Etc.
Comme par le passé un asso ti 

ment complet de
N B —Nous garantissons que toutes 

ces marchandises valent les 
prix fixés. Pas de déception.QUINCAILLERIE. 

09 & 71 Rue WILLIAM Les ordres envoyés par la Poste reçoivent 
une attention toute spéciale et sont exécu
tés avec soin.

S’adresser à
Mr VAdministrateur du

- CANADA*9"
Ottawa-

mm. CAMPBELL & Ce.L» s demandes d’admission devront être 
edMWsé^e an soussigné pas plus tard que le

—Faite» l’eeeai ne sst VALE
RIA. <j’e*t la meilleure pom
made contre la chute de- 
cheveux et la Calvitie. Bi' 
vente che» O. O. UACIEB 
Plüirmaelen, rne Sneeex

BCE O’OONNOB. 
< léeembre IMé

P. LaSUEDR,
Commlaislre f' eecrStaire du Cornell. 

Bureau des Examinateurs du Service Civil. 
Ottawa, 16

tan

mar/ 1885.

U général, enISw subeni fbu*» ____ ___________________________________ _

HEMQRRMÔIDE8 — HANNUM’8 B EN A TIN E, LE SEUL REMEDE.
4e peMâe saur le HmUmi «eéilm lUATurr. warn leeMe

BUREAU PRI^'OIPAL. 101 R'-E SPARKS, OTTAWA

S
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I

a. a ». i\oi{|)HKini;B,
TORONTO, MONTREAL

m
&

■T 67 Rr» Sparks,
OTTAWA.

<9/ImPORTàTIDBS DR

< G ABLER BROS., N.YHAINES BROS , N.Y.
»

D’ESTEYOBGCFJS

Las Plus

-HCELEBRES \
PIANOS ET ORGUES DU MONDE

CONDITIONS LIBÉRALES.
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